
HAL Id: hceres-02029163
https://hal-hceres.archives-ouvertes.fr/hceres-02029163v1

Submitted on 20 Feb 2019

HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.

L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destinée au dépôt et à la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publiés ou non,
émanant des établissements d’enseignement et de
recherche français ou étrangers, des laboratoires
publics ou privés.

Master Recherches comparatives en anthropologie,
histoire et sociologie

Rapport Hcéres

To cite this version:
Rapport d’évaluation d’un master. Master Recherches comparatives en anthropologie, histoire et
sociologie. 2013, École des hautes études en sciences sociales - EHESS. �hceres-02029163�

https://hal-hceres.archives-ouvertes.fr/hceres-02029163v1
https://hal.archives-ouvertes.fr


 
 

Section des Formations et des diplômes 

 

Rapport d’évaluation 
du master 

Recherches comparatives en 
anthropologie, histoire et sociologie 

de l’Ecole des Hautes Etudes en 
Sciences Sociales 

Vague D – 2014-2018 

Campagne d’évaluation 2012-2013



 
 
 

Section des Formations et des diplômes 

 

 

Le président de l'AERES "signe [...], les rapports d'évaluation, [...] contresignés pour chaque section par le directeur 
concerné" (Article 9, alinéa 3, du décret n°2006-1334 du 3 novembre 2006, modifié). 



 

 1

Evaluation des diplômes 
Masters – Vague D 

 

Académie : Paris 

Etablissement déposant : Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales 

(EHESS) 

 

Académie(s): / 

Etablissement(s) co-habilité(s): /  

 

Mention : Recherches comparatives en anthropologie, histoire et 

sociologie (RCAHS) 

Domaine : Sciences humaines et sociales 

Demande n° S3MA140005856 

 

 

Périmètre de la formation 
 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

EHESS Marseille, Centre de la Vieille Charité, 2 rue de la Charité, 13002 Marseille 

 Délocalisation(s) : / 

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 

Présentation de la mention 
La mention de master Recherches comparatives en anthropologie, histoire et sociologie (RCAHS) est une des 

mentions de master de l’EHESS entièrement localisée à Marseille. Elle propose des enseignements sous forme de 
séminaires de recherche qui se déclinent au sein de quatre domaines thématiques : Sciences, natures, santé et 
sociétés ; Espaces et objets politiques ; Formes et processus culturels ; Dimension sexuée de la vie sociale. La 
formation met l’accent sur l’épistémologie de la recherche en sciences sociales et le croisement d’analyses relevant 
de trois disciplines (histoire, anthropologie, sociologie), mais en privilégiant une discipline référente. L’importance 
donnée à l’enquête et à son croisement avec la théorie s’illustre tout particulièrement avec l’organisation d’une 
enquête collective sur un thème qui varie chaque année. Une attention particulière est accordée à la communication 
en anglais (lecture, écriture, oral) et à l’écriture en sciences sociales. La mention est à finalité recherche, ne 
comprend aucune spécialité, et prépare surtout à l’inscription en doctorat, mais aussi aux métiers de la culture et à 
l’expertise. 
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Synthèse de l’évaluation 

 Appréciation globale : 

Le premier semestre de première année de master (M1) est consacré à l’acquisition des bases scientifiques 
disciplinaires et à l’acquisition de compétences pratiques sur l’enquête et est sanctionné par la rédaction d’un état 
de la question dans un premier mémoire sur un thème qui sera développé en seconde année de master (M2). L’année 
de M2 est celle de la spécialisation et de la rédaction du mémoire ; les étudiants  doivent suivre cinq séminaires de 
recherche et participer à des journées d’étude ; ils bénéficient d’un double tutorat. Les étudiants sont évalués au 
final sur leur capacité à s’engager dans une recherche comme en témoigne l’importance accordée au mémoire final 
(30 ECTS). L’orientation vers l’anthropologie sociale et la sociologie est privilégiée ; le poids de l’histoire est 
relativement faible, ce qui est quand même étonnant au vu de l’intitulé de la mention.  

Le dossier ne fait guère apparaître de mutualisations.  

Le positionnement de la mention au sein de l’EHESS n’est pas précisé. Des liens existent avec les universités 
d’Aix-Marseille et d’Avignon, mais les modalités précises et institutionnelles de ces relations sont peu précisées. La 
formation bénéficie d’un adossement fort à la recherche par le biais de ses liens privilégiés avec deux unités mixtes 
de recherche (UMR) de référence (le CREDO - Centre de recherches et de documentation sur l’Océanie - et le Centre 
Norbert Elias), ce dernier est intégré au LabexMed qui regroupe seize UMR. L’adossement aux milieux socio-
professionnels n’est pas une préoccupation majeure pour la formation. Elle bénéficie d’une bonne insertion 
internationale par le biais de sa participation à un master international franco-italien et à un certificat européen en 
anthropologie sociale. Elle attire de nombreux étudiants étrangers, mais les conditions institutionnelles de leur 
accueil ne sont pas précisées.  

De 2007 à 2012, le nombre d’inscrits en M1 a varié entre sept et 18, et de 27 à 38 en M2 ; environ la moitié des 
effectifs vient de l’étranger. Le taux de réussite en M1 varie entre 80 % et 100 %, le taux de réussite en M2 a eu 
tendance à baisser, atteignant 33 % en 2011. Un faible nombre d’étudiants s’inscrivent en thèse (de 22 % à 56 % selon 
les années). La formation prépare aussi aux métiers de la culture et aux activités de conseil, et 45 % des diplômés ont 
trouvé un emploi grâce aux compétences acquises dans la formation. Le dossier souligne que nombre d’étudiants sont 
en reprise d’études ou sont des professionnels voulant valoriser académiquement leur parcours. 

En dehors des efforts d’affichage et d’information, l’objectif est d’attirer davantage d’étudiants en M1 ; rien 
n’est envisagé dans le contexte régional de la réorganisation des universités d’Aix-Marseille. 

L’équipe pédagogique réunit 31 enseignants-chercheurs et chercheurs, essentiellement anthropologues et 
sociologues, et dont les deux tiers environ sont des personnels CNRS (Centre national de la recherche scientifique) ; le 
ratio nombre d’étudiants/nombre d’enseignants-chercheurs permet un excellent taux d’encadrement. Le taux 
d’intervenants professionnels extérieurs à la formation est de 8,5 %, ce qui s’avère quand même réduit même pour 
une formation à finalité recherche. La mention bénéficie d’un secrétariat de deux personnes.  

Un conseil pédagogique de 14 membres se réunit fréquemment pour assurer le suivi des étudiants, décider du 
passage en M2 et sélectionner les candidats à un contrat doctoral. Les modalités d’évaluation sont classiques. Il 
manque des précisions sur les évaluations initiales (absence de précision sur les conditions de recrutement en M1), sur 
les procédures de mise à niveau, sur les pondérations, sur d’éventuels dispositifs de formation pour des publics autres 
que des étudiants assidus. Il n’existe pas de procédure formalisée d’évaluation des enseignements par les étudiants.  

La précédente évaluation n’avait pas proposé de recommandations. L’auto-évaluation est réaliste et pointe 
nombre de faiblesses mentionnées dans le présent rapport. Le dossier manque parfois de précisions pour renseigner 
certaines rubriques. Les indications figurant sur la fiche RNCP (Répertoire national des certifications professionnelles) 
sont un peu succinctes.  

 Points forts :  
 Les perspectives anthropologique et sociologique et l’approche complémentaire de ces deux disciplines 

et des thématiques afférentes. 
 La spécificité des objectifs de formation notamment orientée vers l’épistémologie des sciences sociales 

et la méthodologie de recueil et de traitement des données. 
 La diversité des enseignements sur des thèmes et des aires culturelles très diversifiées. 
 Le taux d’encadrement. 
 L’accent mis sur l’anglais et l’enquête collective. 
 L’organisation pédagogique de la mention. 
 L’adossement à la recherche. 
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 Points faibles :  
 Dans le triptyque de l’intitulé, l’histoire est réduite à une portion si congrue en termes de perspectives 

et d’unités d’enseignement (UE) qu’il y a une réelle discordance entre l’intitulé affiché et le contenu. 
 Une offre d’enseignements très importante rapportée à l’effectif relativement faible de la mention. 
 Une faible attractivité régionale voire nationale. 
 Un taux de réussite limité en M2. 
 Une inscription peu visible dans le paysage universitaire local. 
 Une faible ouverture sur le monde professionnel autre que celui de la recherche académique. 
 L’absence de précision quant aux collaborations internationales institutionnelles (notamment 

programme Erasmus) alors même que la formation attire un nombre conséquent d’étudiants étrangers. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Il conviendrait de réduire globalement l’offre de formation (nombre global d’enseignements validables) et 

d’introduire de l’histoire comparée dans la formation. Il serait utile de préciser les modalités d’évaluation des 
étudiants ainsi que leur pondération. L’inscription dans le paysage universitaire local, notamment dans le contexte du 
regroupement des trois universités d’Aix-Marseille serait intéressant particulièrement en termes d’attractivité (pour 
augmenter le nombre d’étudiants en M1). Enfin, il pourrait être intéressant de développer des accords institutionnels 
avec les universités étrangères, notamment européennes, d’où proviennent les étudiants étrangers. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A 

Positionnement de la mention dans l’environnement scientifique et socio-économique (A+, 
A, B, C) : B 

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : B 

 Pilotage de la mention (A+, A, B, C): B 

 

 

 



 

Observations de l’établissement 

 








